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Quelle pétulance ! Quelle vie ! Emily  nous fait frémir. Si dans That’s All , album précédent, la mélancolie était une 
tonalité majeure, ici, la joie de vivre, l’ivresse,  l’envoûtement, sont prépondérants.  
La remarquable respiration présente dans tous les m orceaux nous projette au cœur d’une musique qui cré e un 
monde nouveau, fait vivre et vibrer ceux qui l’écou tent. François Faure, Philippe Laccarrière et Thier ry Arpino 
nous font passer de l’autre côté du miroir, nous tr ansbordent du visible à l’invisible en révélant des  crépuscules 
affolants, des nuits sans fond brodeuses de rêves e t des aubes sidérantes attisées de désirs déraisonn ables. De 
leur ensauvagement d’assoiffés d’étoiles, de leur f ragilité de rêveurs et de leur vigueur de danseurs de lune 
exhalant des espérances inquiètes, surgit le bruiss ement de la vie et sa troublante beauté. 
Emily  est un rêve de musique plus délicate que la pluie du matin, plus précieuse que la caresse du vent, pl us 
troublante que l’odeur de la terre humide. Au cœur d’Emily  sourdent des fêlures tenaces et profondes, des 
saveurs emmiellées, des lumières douces à boire, de s arcs-en-ciel de braise et des espoirs doux-amers à la 
manière de fêtes sous la pluie. Loin du tohu-bohu o rdinaire, cet album, susurrant des douceurs semblab les aux 

sourires d’enfants, dévoile les larmes, les éclats de rire et l’âme des musiciens. 
Emily  est l’aventure d’une connivence sur des sentiers i nédits tel celui où le trio fait majestueusement su rvenir le territoire du binaire en lieu et place du  
ternaire dans le thème “Emily”. Plus que la fantast ique composition “You don’t know what love is”, son  interprétation en duo nous donne à entendre le 
rapport à la création du pianiste et du contrebassi ste, leur souffle et la fabuleuse respiration de le ur musique. Les sens en dérade, de l’or dans les ye ux, 
nous découvrons le prodige du trio qui émerveille l e jour et écorche la nuit. 
En écoutant Emily , on comprend soudainement que le bonheur d’exister  grandit avec le partage et que du royaume de ces e nvolées inouïes naît l’envie 
de désordre et de liberté. On apprend l’espoir, le toucher des émotions, la vision des secrets et le r ugissement du désir ; on espère des lunes et des 
soleils jeunes ; on part à la conquête d’extravagan ces et de rêves plus opiniâtres qu’un nuage opalin ; on cherche son souffle, on sonde son âme, et on 
s’émerveille d’être là, vivant, debout, téméraire e t invincible. On fait un voyage au cœur de l’incroy able. (D.D) 
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���  STANDARDS RAJEUNIS 
Deuxième CD de François Faure. Le précédent, "That's All", datait de 1992. Philippe Laccarrière est resté fidèle, avec des 
responsabilités accrues, et des interventions décisives en solo. Les références à Bill Evans (dans la structuration du trio) et à 
Hampton Hawes (le découpage des phrases) sont toujours présentes mais avec une touche personnelle affirmée, qui commence 
par l'apport des compositions originales. Juju constitue un apéritif pétillant, Funk 34, dédié à l'ancien batteur Denis Fournier, est le 
trou normand entre deux standards, et Blues for Cynthia termine dans la sérénité. Le traitement des standards d'après une 
nouvelle lecture entraîne le rejet de tout effet facile de broderies ou de mièvreries sur des thèmes connus et reconnus. Lover Man, 
passée une introduction surprise, qui se poursuit sur un tempo plus vif qu'à l'habitude, est exemplaire. Ce cap est maintenu dans 
You Don't Know What Love Is, excellent duo piano-basse. Un exemple à suivre. 
Joël Pailhé        ___________ 
�  Lover Man 
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Philippe Laccarrière et Thierry Arpino font tourner à plein régime ce trio d'un pianiste déjà remarqué sur "That's All" [1993]. Même 
délicatesse, même sens de la respiration, mais atmosphère plus sereine. La mélancolie a cédé la place à une légèreté qui s'invite 
jusque dans Lover Man, renouvelé dans son rythme et ses harmonies, dans Body And Soul Et You Don't Know What Love Is. J.A.  

 

Open jazz (12 février 2009) 
François Faure, plutôt économe de sa production, nous avait auparavant proposé avec "That's All" un album un peu mélancolique, 
un peu romantique, d'une certaine façon, celui-ci qui s'intitule Emily est beaucoup plus pétulant y compris dans la version d'un 
standard qu'on croyait archi rebattu comme Body and Soul.  
Alex Dutilh. 

Écouter le CD  http://www.fr/jazz/jazz/triofrancoisfaure/emily/ext raits.html  

Myspace http://www/myspace.com/triofrancoisfaure 
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